
La dncass* da 
I * fét* rommuniK a obtenu u n grand 

suooè» d afflueno». L'après-midi, « u n -
m e n t un* fouie deaee ee rassembla sur 
le» pliera de l e Mairie et de la Répu­
blique autour des divers*» attraction* 
forain»». 

Le aolr. la fèt» «'acheva par divers baie 
donnée dan» le» établissements du Oen-
*re. La ducaaae de printemps se pour-
eulTTa aujourd nul lundi. 

MERCURY 
Démonstration» e t u s a i » 

Ptarr* PONTHIEUX 
73. rue de Roubalx. Tourcoing. Tél. aa.M. 
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WATTRELOS 
L a « R e n a i s s a n c e c h o r a l e » 

d e l a M a r t i n o i r e 

a c é l é b r é l e 5 0 ° " a n n i v e r s a i r e 

d e s a f o n d a t i o n 

Une remarquable audition et un Joyeux 
aanquet ont marqué, dimanche, la second» 
tourné» organise» par lia € Renaissance 
chorale », a l'occasion du cinquantième 
anniversaire de sa fondation. 

A 10 h. 30, en l'église 8atnt-Vlncent-de-
Piu l . la société Interpréta brillamment, 
loua la direction de M. Alp. Delgrange. la 
mess» de Saint-Vincent de Paul, de M. Del-
natte. Le» solistes: MM. Decottlgnlea, 
Bourgols, Bocquet, Pennel et Léon appor­
tèrent l'appoint de leur talent, c e t t e bril­
lante exécution valut d'ailleurs à la so­
ciété, le» félicitations de M. l'abbé Va-
nelalande. curé, et de l'auteur de la mu-
elque, M. Paul Delnatte. A l'élévation, 
M. Bocquet se distingua dans l'audition de 
1'» Ave Maria > de Oounod. L'accompagne­
m e n t a l'orgue était assuré magistralement 
par M. Hubert Dannequln. 

L'apréa-mldl. en la salle du café Deghltl, 
e» déroula le banquet, sous la présidence 
de M. Derwlapelaere, président, qui avait a 
•s» cote» les membres de la commission: 
MM. Delgrange. directeur: Deghln, Léon 
Pennel. vétéran». On notait aussi la pré­
sence de MM. Dernier, adjoint au maire et 
Vreck. conseiller municipal. 

Au Champagne, M. Deghln, secrétaire, lit 
valoir lee mérites du président et lui remit 
un souvenir. 

M. Dewlspelarre remercia les Invité» et 
tous ceux qui collaborent a la prospérité 
de la société. 

M. Cnumont donna quelques détails «ur 
1» fondation de la société. 

MM. D. lier, au nom des sociétés invi­
tées, e t Dernier, au nom de l'administra­
tion municipale, félicitèrent la société «t 
lui prodiguèrent leurs encouragement». 

L'assemblée générale 
de la Ligne féminine d'action cathol ique 

à Sainte-Thérèse 
Dimanche, à 15 h , en la salle de la 

Concorde, a eu Heu, sous la présidence de 
M. l'abbé Delebart. curé de la paroisse, la 
réunion générale de la Ligue féminine 
d'action catholique de Sainte-Thérèse. 

' M"* Warlop, secrétaire, donna le rapport 
annuel, puis M le curé, après avoir excusé 
la présidente. M"" Tiers, e t M"* Isblet, 
malades, donna quelques conseils sur 
l'éducation familiale des Jeunes filles. 

M. l'abbé Lamoot fit alors une causerie 
sur la collaboration des pères, mères et 
maîtres, dans l'éducation des enfants. 
sujet qu'il traita avec un» remarquable 
maîtrise. 

H posa d'abord le principe, que l'éduca­
t ion des enfants est un droit Inaliénable 
des parents. L'enfant n'est pas un bien. 
d'Etat comme certains le proclament: Il 
appartient à Dieu d'abord qui l'a confié 
a ses père et mère avec le devoir primor­
dial pour eux de l'élever à des fins divines. 

En conclusion, le conférencier dit que, 
•culs , une concordance étroite de prin­
cipe» entre parents et maîtres pourra 
assurer de féconds résultat» en matière 
éducatr'.oe. 

Une brillante tombola termina cette 
belle réunion. 

IL FAUT RESPECTER LA LOI. — Le 
garde champêtre Le QulUon a dressé procès-
verbal a charge d'Adrien Loens, emballeur. 
demeurant rue dOr.*n a Roubalx, qui mon­
tait une motocyclette, et était dépourvu 
d« permis de conduire. 

— Un charbonnier. M. Louis Depoortère. 
demeurant, rue de France. 123. a Roubalx. 
a fait l'objet d'un procès-verbal, pour 
avoir traversé un champ ensemencé. 

LEERS 
RUCCtS SCOLAIRES. — Ont été reçus au 

certificat d'études primaires: Roger Bam-
brugge. Adrien Baudry. Alfred Bettremleux. 
René Bouliez, Henri Carbon, Jules Cardon. 
René Codron. Robert DecocX. Paul Deronne. 
Jean Despatures. Jean Deiltmy, Léon Du-
mortler. Jules Permont. Robert Mézeray. 
Jules Macs. Marcel Malghem. Michel Ra-
palll», Henri Ruyaschaert. Louis Squedtn, 
Emile Van Ooor. Georges Van Enls, Michel 
Vanspeybroeck, François Wlllequet. 

Nos félicitations aux lauréats et à leur 
directeur, 14. Lammer. 

Tourcoing 
Aujourd'hui, lundi S juia : 

Bétel de ville: 8 n. » 12 h. et 14 h. » 17 h. 
Bains (sauf haignoires): * h. a 11 h. 30 et 

14 h. a M h. 30. 
BJbliothee.Be w • n. à 13 n. et 

14 h. a 1S h. 
Bibliothèque populaire: » h. à 12 h. 
Calas» a'Epaxgne: 9 h. 30 a 11 h. 30. 
Consulat 4» Belgtaae: » h. » 13 h. 
Marcb» an Centre: « h. » 13 h. 
Exposlttea € Le Tissu dans l'Art s : Cham­

bre de commerce, de 10 h. a 13 h. et de 14 h. 
a 18 h. 

Exposition dn Travail, rue de Tournai: 
9 h. » 12 h. et 18 h. à 19 h. 

FOREST 

Mort de M. Jules Romans 
Nous apprenons la mort de M. Jules 

Romans, survenue subitement dans sa 
75* année, a son domicile, 51 ter, rue 
Principale. 

Le défunt était président de la Fédé­
ration nationale catholique de Foreet, 
président de la fanfare Sainte-Cécile, 
membre du conseil paroissial et confré­
ries, ancien conseiller municipal, sous 
l'administration de M. Masqueller pér» 

M. Jules Romans Jouissait de l'estime 
générale, n laissera le souvenir d'un 
homme affable et dévoué, entouré du res­
pect de toute la population. 

Nous présentons a l s famille 'expres­
sion de nos sincères condoléances. 

Lan funérailles de M. Romans, auront 
l ieu demain mardi 8, a 10 h., en l'église 
de Forest. 

Ao sujet de l'exposition 
dn travail 

des « Amis de Tourcoing » 
Au cours de 1» Journée de dimanche, 

cette exposition a obtenu un succès encore 
plus grand que celui des Jours précédents 
et, a certaines heures. 11 a été nécessaire 
d'établir un service spécial afin de cana­
liser le» entrées. 

Ce beau résultat honore non seulement 
les organisateur», mais aussi les nombreux 
exposants qui, répondant a l'appel des 
< Amis de Tourcoing >, ont accepté de 
soumettre au Jugement de leurs conci­
toyens, le résultat de leurs travaux ou de 
leurs recherche». 

Nous sommes & même de donner au­
jourd'hui, une première partie des récom­
penses attribuées par les divers Jurys qui 
ont opéré au cours de ces derniers Jours. 

Ces Jurys étalent composés de: MM. 
Steelant, professeur de peinture; Lesage, 
artiste peintre: Philippe, président. M 1" 
OIlver-Tlberghlen et M. L'Hoest, vice-pré­
sident» de l s société des Beaux-Arts de 
Roubalx-Tourcolng: MM. Bakkaert et De-
boosêre. professeurs a l'Institut Colbert: 
Claeyaeens. ferronnier d'art: Mae», tapls-
sler-meubller; Scrltte et Barrés, spécialis­
tes en travaux de ferronnerie: Mlles Le-
créa et Viaud. professeur» a l'Institut Sé-
vlgné: Meurln et Delrue, professeurs sux 
Cours Jeanne d'Arc. 

La présidence général» des Jurys était 
assurée par M. J. Leurent. assisté de M. A. 
Dumortler. tous deux membres du Conseil 
d'administration des e Amis de Tour­
coing », 

Les récompenses attribuées 
Travaux d'habileté professionnelle. — 

Classe A. — MM. Usmar Deiannay, Marcel 
Uamar Deiannay. Marcel Huyghe. 

Diplôme médaille d'argent: Pierre Dubois 
Diplôme médaille de bronze: Retirer Crohln. 
Travaux d'habileté professionnel!*. — 

Classe B. — Diplômes médaille d'or: MM. 
Sion. Paul Motte, Lucien Decottlgnles avec 
vives félicitations du Jury. 

Diplômes médaille d'argent: M""" Andrée 
Delannoy, Marguerite Delnatte. Suzanne 
Lepers. Suzette Decool. 

Ouvrâtes de couture. — Diplômes médaille 
d'or: M"-" Madeleine Lemay. Marcelle En-
gclaere. Raymonde Bary, avec félicitations: 
Andrée Llbbrecht. Anne-Marie Carrière. Si­
mone Antoine. Nelly Bonté; Ponata. Bar-
delll. Paûlette Desbonnets; Marcelle Lléven. 
avec félicitations; M.-L. Jehoulet. M -T. Le-
veugle. Segaert. Mulller: DuJardln. avec 
très vives félicitations: Derolet. Debeurne. 
Deslée. Dewevre; Bauduln. avec félicita-

Diplômes médaille d'argent: M"*1 Jacque­
line Say, Yvone Boutry, Yvette Heyse, Lu-

olenne Souille. Oeorgett» Dhenry. Paûlette 
Vandrlaee. Simone Masure. Anna Florin, 
Louis» Derolet. E. Lefebvre. Van den Bul-
cke, Castelain, Losafvelt, M.-L. Verbert 
Beckaert. 

Diplômes médaille de bronas: M"« Paul» 
Stimput. Franclne Chauvel, Lepers. 

Ebénisterle-mennlserie. — Diplôme mé-
malll» d'argent: M. Hachenberger 

Diplômes médaille de bronze: MM. René 
Messeller, Louis Manière. Henri Delplanque. 

Diplômes de 1" classe: MM. Roger Le-
comte, André Hellln, Roger Delberghe. 

Fer forgé. — Diplômes médaille de bronze: 
MM. Jean Tamaren. Llbeer. 

Peintura. — Diplômes médaille d'argent: 
MM Georges Wastyn, Roger Cormorant, 
Edouard Hoste, Van Vlassenbrouck, M"* 
Françoise Lebrun, MM. Paul Desrouseeaux, 
Jean Castelain. Léo Wibo. 

Diplôme» médaille de brans»: MM. Loula 
Diplôme» médaille de bronas: M Louis 

Horent, M"" ' Josette Desauty, Suzanne 
lepers, Schuddlnck. Agnès Peckre; MM 

i Albert Masse, Albert Mahleu. 
1 Mécanique. — Diplômée médaille d'or: 

MM. Henri Dumortler, René Catteau. 
Diplômes médaille d'argent: MM Vuyls-

teeke, Roger Vandoorme, André Haxebrouck. 
Inventions diverse» et travaux scientifi­

ques. — Diplômes médaille d'or: MM. 
Penty et Sanctorum. 

Diplômes médaille d'argent: MM Pierre 
Vtrraest et Constant Clayessens. 

Diplômes médaille de bronze: MM. Mau­
rice Oenty et Qulot. 

Diplôme de 1" classe: M Oosss. 
ARGENT TROUVE... en vendant très chei 
VIEUX BIJOUX. 33, rue du Hase. Tg. 583 

L a m e s s e d e p r é m i c c * 

d e M . l ' a b b é H e n r i D e a m e t t r e 
C'est devant une assistance profondé­

ment recueillie que M. l'abbé Henri Des­
mettre, petlt-flls de Mme Denls-Desmet-
tre-PUpo et fils, de M. et Mme Henri 
Desmettre-Houset. s célébré dimanche, 
sa messe de prémices, en l'église du Sa­
cré-Coeur. 

Le nouveau prêtre était assisté de M. 
le chanoine Malaquln et avait pour dia­
cre et sous-diacre. MM. les abbés DuJar­
dln. d u séminaire académique de Lille 
et Lampe, lazariste. 

Dana les stalles, nous avons noté la 
présence de MM. le chanoine Turcq. s u ­
périeur de l'Institution du Sacré-Cœur; 
les abbés Moyard et Hennlon. professeur» 
et des membres du clergé de la ville. 

Le sermon de circonstance fut pro­
noncé par le R.P. Doman. dominicain, 
qui exalta la science du prêtre mise au 
service de Dieu et des âmes. 

La chorale mixte paroissiale sous la 
direction de M. Wibaut. exécuta un pro­
gramme musical de choix ; les orgues 
étaient tenues par M. Alphonse Helnrich 

A l'Issue de la cérémonie, l'offrande 
tint lieu de félicitations. 

Les DISQUES de JEAN LUMIÈRE 
chez Dl'JARDIN, 2, Rue Fldèle-Lehoucq. d 

LA LOTERIE NATIONALE 
ET LES « MUTILÉS des YEUX » 

Le tirage de 1» neuvième trsnche a une 
fols de plus été favorable à l'Association 
nationale des mutilé» des yeux, présidé» 
par le général Marlaux. Les porteurs de 
dixième» « Mutilés des yeux > bénéficient 
en effet de très nombreux lots de 10.000, 
20 000. 50 000, 100.000, etc., représentant 
plusieurs mill ions de francs. 

Pour la dixième tranche e t le Sweepstake, 
prenez votre chance wvec u n dixième « Mu­
tilés des yeux s, le billet qui gagne, vendu 
au profit des < yeux qui s'éteignent ». 

U n b e a u s u c c è s d e l ' E c o l e 

d e s B e a u x - A r t s d e T o u r c o i n g 

Nous apprenons avec plaisir que l'Ecole 
des Beaux-Arts de Tourcoing, vient de 
remporter un succès marquant, au 40* 
concours de composition décorative, orga­
nisé -par la Soclcté d'encouragement a 
l'art et à l'Industrie, sous le patronage 
du ministère de l'Education nationale. 

A ce concours d émulation, Mlle Jorlon 
élève de M. V. Coin, statuaire, a été clas­
sé neuvième, avec mention, a titre hono­
rifique. 

Ce résultat est d'autant plus lntérea-
sant a signaler que le concours était o u ­
vert entre toutes les écoles académiques 
des Beaux-Arts de dessin de France et 
d'Algérie et que le Jugement a été, d» 
plus, très sévère. 

En effet, le Jury a décerné, cette an ­
née, neuf récompenses, contre vingt-deux 
l'année dernière. 

Il est a noter que Mlle Jorlon. avait 
obtenu la troisième prime au concourt 
de l'an dernier. 

Les grands invalides français à Bruxelles 
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Le général Mariant à t o n arrivé* à la ( a r a d o Midi, à Bruxelles. 

Dimanche, le groupe des grands mutilés 
français conduits par 1» général Marlaux 
s'est rendu au Soldat Inconnu où 11 a été 
reçu par le général Legros. délégué du 
ministre de la Défense nationale et I(. 
Pontus, de la F I . D A C . La musique des 
grenadlera exécuta la « Marseillais» » et la 
e Brabançonne ». puis le général Marlaux 
a déposé aur la dalle un» superbe cou­
ronne de bleuets. Le gouverneur de» Inva­
lides a dit alors a haut» voix: s Soldat 
Inconnu de Belgique, Je t'apporte 1» salut 

des grands mutilés de France». 
Un cortège automobile s'est dirigé vers 

Laeken où, après avoir assisté a u n office 
religieux, les grands invalides françal» 
sont allés s'Incliner devant le monument 
du Poilu inconnu et devant le» tombe» de 
la crypte royale. Un banquet a eu lieu 
ensuite. 

Dana le courant de la semaine, le» an ­
ciens combattant» françal» visiteront plu­
sieurs villes de la Belgique e t notamment 
l'Exposition de Liège. 

Noua antnasnns noa vtvaa félicitations 
a la . Jeun» lauréat» et a son distingué 
professeur. 

LES ANNONCES A PARAITRE dan» le 
« Journal d» Roubalx » peuvent être re­
mises chez M. Doutertulngne, 840, rue de 
la Croix-Rouge. 

A u p r o f i t d e s P e t i t e s S œ u r s 

d e s p a u v r e s 

Mme Devouge-Wattlne, donnera u n ré­
cital d» chant 1» 13 Juin, a 20 h. 49, e n 
la salle Van Oo»t, 30, rue de Tournai. 

Mme» Marcel Heyndrlckx-Masurel, e t 
Jean Rozendaal, planistes, M Stenger, 
violoniste, y participeront. 

Le programma comprendra des œuvres 
de Schubert, Faure, L. Aubert. Debussy, 
A. Roussel, Ravel, Rlmsky Korsakoff, et 
Moussorgsky. 

Le comité organisateur est formé de 
Mme» M. Heyndriekx-Maauzel. Ed. Maau-
rel-Prouvost, E. Raaeon-Mssurel, J. Ras-
•on-Masurel, J . Resson-tVllst , A. S ix-
8a In t. E. Tlberghlen-Breuvart. Eug. Tl-
berghlen-Pollet. 

Le» cartes d'entrée a 30 fr. et a 10 fr. 
sont en vent» chez Mm» Ehrart-Frére. 
18, rua da Lille. 

L a réna ioa famil iale 
d a groupe de la Légion d'honneur 

Samedi, le» membre» d» la Légion 
d'honneur, se «ont réuni» en un repas 
familial, aervl au siège d u groupe, 
« Grand Café >. 

La table d'honneur était présidée psr 
M. Mareacaux. président, député, qui 
avait a ses côtés les membres d» la com­
mission e t diverse» personnalité» locales. 

Au dessert, M. Marescaux, souhaita la 
bienvenue aux nouveaux légionnaires 
dont 11 rappela les brillants mérites 
puis, le député du Nord fit une causerie 
aur les événement» actuels et leur ré­
percussion sur les Jours à venir. 

Répondant au nom des nouveaux lé­
gionnaires, M. Jules Flipo. remercia la 
commission du cordial et chaleureux 
accueil qui venait d'être fait aux officiers 
et chevaliers de la Légion d'honneur pro­
mus ou nommés au cours de l'année. 

En termes particulièrement élevés, 
l'orateur retraça les devoirs Importants 
et sévères qui devaient régir la conduite 
des membres de la Légion d'honneur et 
11 termina en souhaitant que cet esprit 
puis»» être appliqué dans toutes les cir­
constances de la vie sociale e t familiale. 

Ces deux discours furent très appréciés 
des membres présents. 

La soirée se poursuivit par un concert 
auquel prêtèrent leur concours, Mlles 
Mariette Lehoucq, contralto, Jeanne Bos-
sut, soprano et Gisèle Tugler, planiste 
qui, dans un programme de haute tenue, 
purent faire valoir leur magnifique et 
solide talent. 

La soirée de bienfaisance 
d e l a « Brouette i la mer » 

Cette soirée, dont le profit doit per­
mettre a plusieurs enfants d'effectuer un 
séjour a Bray-Dunes. doit se dérouler 
le mercredi 7 Juin, a 30 h., dans la salle 
du Central-Ciné, rue Nationale. 

On peut se procurer des cartes chez 
les membres du comité aux prix de 3 fr. 
et S fr., et les places peuvent être louées 
au c Central-Ciné. 

PÈCHE INTERDITE. — Des agents en 
tournée au Parc public ont surpris deux 
hommes: René Destrebecq. 2» ans, demeu 
rant 243, rue de la Latte, et Henri Leclercq, 
42 ans, domicilié 15, rue Dupleix. occupes a 
pécher dans l'étang du parc. Bien qu'ils 
fussent munis d'un outillage « ad hoc t 
ils tentèrent de nier le délit, mats Ils nnt 
rent par reconnaître leur faute. Us seront 
poursuivis devant le Tribunal d * simple po­
lice. 

UNION DES ARTISANS DE LA RÉGION 
DU NORD (U.A.R.N.). — Permanence ce 
lundi S. a Tourcoing. 2. place d» la Répu­
blique (entrée particulière), de 11 h. à 12 h. 
pour tous renseignements. 

HALLUIN 
Aujourd'hui , lundi S juin : 

Deuxième jour de la ducasse. Dans la 
matinée, braderie dans le centre de la ville. 

Pharmacien de service : M. Emile Graye, 
place de l'Eglise. 

Permanence médicale : M. le docteur Ma 
hleu. rue de Lille. 60 (Tél. 018). N'appeler 
qu'en cas d'urgence et en l'absence du 
médecin de famille. 

Services municipaux : Bureau de l'état 
civil ouvert de » h. 30 à 11 h. 

Foyer de la Paix, rue Emile-Zola : con< 
cert-apérltlf de 11 h. a 13 h. 

Maison des Syndicats libres, rue Gustave-
Desmettre. 78 : concert-apéritif de 11 h. » 
13 h. Dans l'après-midi, attractions diverses 

U n e d o u b l e c é r é m o n i e 

à l a P h i l h a r m o n i e 
Dimanche, deux belles cérémonies se 

sont déroulée» au café des « Vieux Amis a, 
111, rue Gustave-Desmettre, siège de la 
€ Philharmonie ». 

Il s'agissait de la remise solennelle des 
palmes académiques au dévoué président 
de cette belle société et de l'Installation 
d u nouveau vice-président. M. Marcel De-
levoye. 

Après avoir donné au cours de la grand'-
messe et a l'occasion de la ducasse, une 
superbe audition en l'église St-Hllalre, 
la société regagna son local où, dans la 
•aile des fête», eurent lieu les deux ma 
nlfestatlons qui furent tout empreintes 
de cordialité. 

Toutes les société» de la ville étalent 
représentées. 

C'est M. Jules Nollet. officier d'acadé­
mie, qui remit a M. Jules Verras», l'insi­
gne de sa nouvelle dignité. Cet Insigne 
qui constitue un véritable bijou, avait 
été offert par les membres de la société. 
M. Nollet fit du nouveau médaillé un vif 
éloge et lui présenta le» voeux d» toute 
l'assistance. 

Après l'exécution de la c Marseillaise 
M. Alphonse Scherpereel, vice-président 
honoraire, apporta a M. Verraes. les félici­
tations des musicien». 

Le doyen de la société, M Loula Hoate, 
sous-chef, remit ensuite u n bouquet a 

J M. Verraes. en l'honneur de qui u n cha­
leureux vivat fut entonné. 

Le nouvel officier d'académie remercia 
toute l'aaaUtance. U affirma un» fol» da 
plu» son attachement à la Philharmonie 
et après avoir salué ton» le» délégués d»a 
sociétés, 11 se plut a vanter l'union qui 
règne antre toutes. 

Puis M Verraes procéda a l'Installation 
du nouveau vice-président, M. Delevoye, 
dont il fit un cordial éloge. Des fleurs t u ­
rent offertes à M. Delevoye, qui répondit 
en assurant la Philharmonie de son dé­
vouement. 

M. Achille Descamp», a u nom d» la 
Concordla-Harmonte > et M. Maurice 

Toulemonde. au nom des sociétés repré­
sentées, prirent ensuite la parole. 

Après u n vin d'honneur, la s Philhar­
monie » alla, suivie d» tous les représen­
tants des sociétés, offrir une sérénade a M 
Delevoye, rue du Midi e t a Mine Delevoye. 
Le cortège se rendit ensuite au monument 
sux morts, rue de Lille, où des fleurs 
furent déposée». 

La e Philharmonie > effectua un» pro­
menade en ville, puis eut lieu la disloca­
tion. 

La ducasse 
Hier s'est ouverte la ducasse d'Halluln. 

d i t s e ducasse d» la Trinité ». Cette fête 
populaire a obtenu un beau succès. 

Dan» le centro de la ville et en partlcu 
lier place Jean-Jaurès, où s'étalent établis 
de nombreux forains, l'animation a été 
très vive durant toute la Journée e t Jus­
qu'à une heure avancée de la soirée. Les 
commerçants ont dû, semblait-il, faire de 
bonnes affaires. 

Rappelons que ce matin lundi aura lieu 
la braderie traditionnelle. 

L'extrait d'artichaut 
supprime les migraines 

Les migraine», accompagnée» d'étata 
nauséeux, de vomissement», parfois même 
de vertiges, sont d'origine hépatique, vous 
ne les supprimerez pas e n prenant de» 
cachet», mal» bien en soignant votre foie. 
L'extrait d'artichaut, tel qu'il est présenté 
dans l'Hépsjcol Françoia, es* spécialement 
recommandé. C'est 1» grand remède du 
foie. Il supprima migraines, vertige», mau­
vaises digestions, démangeaison» de la peau 
et régularise l'Intestin. « Atteint d'insuffl-
sance hépatique. Je souffrais de migraine» 
et divers autre» malaises a. écrit M. L._ de 
Montargls. L*Hépaaool Françoia est le aeul 
remède qui m'ait soulagé — et cela pres­
que tout de suite. » Lettre 638. 

L'Hépascol Françoia est 1» « sauveur du 
foie ». Aucune contre-Indication. Toute» 
pharmacie» : 13 fr. 60 le flacon ; 19 fr. 76 
le double flacon. 31378 

Concerts 

et Spectacles 
Le « Journal de Roubalx » ne garantit pas 

la moralité des spectacles qui sont annoncée 
dans ses colonnes à titre d'Information. 

SUCCtS SCOLAIRE. — Aux examens du 
certificat d'études, l'école libre du Sacré-
Oceur, dirigée par M. Benjamin Smin, a 
remporté un brillant succès : vingt-sept 
élèves ont été reçus. Ce sont : Théphile Bé-
geln. Jacques Chcmbeau, Robert Chom-
beau, Gérard Deaxnedt. Jean Delbaere, Jules 
Desseaux, René Destombes, Marcel Klndt, 
Roland Laporre, Gérard Leduc, Jacques Ma-
ail, Marcel Ouraedt. Jean Parent, Norbert 
Roelens, Jean Toelut, Jacques Valette, Ro­
bert VanacJtére, Paul Vandebovre, Hervé 
Vandecaeteele, Mlcnel Van HuUetousche, 
Gérard Vanlaecken, Emile Vanoverscnelde, 
Raymond Vantomme. Urbain Verraes, Henri 
Vlgler, Jean Waucqulez, Gervala Wlnckela. 

Nos félicitations aux lauréats et A leur 
maître. 

A LA MAISON DES SYNDICATS LIBRES. 
— Ce lundi soir, à partir de 22 h., concert. 
Rappelons qu'après chaque consommation, 
U sera remis un ticket donnant droit à la 
tombola dont le tirage aura lieu ce lundi 
à 23 h., et mardi après le cinéma. 

Aujourd'hui lundi, à 10 h., grand con­
coure de manille, doté de 300 fr. de prix 
en espèces. Voir le règlement de concours 
au café de la Maison dee syndicats. 

A LA JEUNE GARDE. — En raison de la 
ducasse, il n"y aura, cette semaine, aucune 
répétition, exercice ou cours. 

RONCQ 
La fête des mères 

Hier dimanche, la fête des mères a été 
célébrée a Roncq. 

A cette occasion, la messe de 7 h. à la 
paroisse Salnt-Piat, a été célébrée a l'In­
tention des mamans. Le sermon fut pro­
noncé par M. l'abbé Louvleaux. vicaire, qui 
en termes éloquents, a magnifié le rôle des 
mères. 

Le soir, a 17 h., une fête a été organisée 
dans la salle paroissiale, rue du Docteur-
Gallssot. en l'honneur des mères. La mé­
daille d'honneur de la famille française a 
été remise a certaines d'entre elles, en 
présence d'une très nombreuse assistance. 
Des cadeaux leur ont été offerts et la fête 
s'est continuée par une distribution de 
friandises aux enfants et s e s t terminée 
par une tombola. 

«j 

AURONS-NOUS DES VACANCES 
ENSOLEILLÉES ? 

Voilà une question qui ne préoccupera 
pas les heureux gagnants d u SWEEP­
STAKE. 

Ils Iront où Ils voudront a la recherche 
du soleil. 

Pour avoir cette chance, achetez dès 
aujourd'hui des billets de SWEEPSTAKE 
et peut-être le GRAND PRIX (qui se court 
le 25 Juin sur l'Hippodrome de la Société 
d'Encouragement), vous fera-t-U gagner 
les 6.000.000 de francs du billet gagnant. 

LILLE 
A l'Ecole des sc iences sociales 

et politiques 
Ce lundi 6 Juin. & 17 h. 10, cours de so­

ciologie par M. A. Arncv.: « Durkheim. I -
Le fait social ». 

Demain mardi 6 Juin, à 17 h. 20: cours 
d'économie comparée par M. J. Danel: 
c Les cours professionnels ». 

Mercredi 7 Juin, à 16 h. 20: cours sur 
la doctrine sociale de l'Eglise par M. A. 
Renard: € Catholicisme et socialisme » 
(suite) . 

Jeudi 8 Juin, à 16 h. 20: cours sur les 
maladies sociales par M. M. Gand: 
c L'avortement » et à 17 h. 30, cours sur 
les problèmes politiques du monde con­
temporain, par M. J. De Fiasse: c L'Instal­
lation des Japonais en Chine et le conflit 
actuel ». 

Vendredi B Juin, a 17 h. 30. cours sur 
< L'évolution des parti» politique» a 
l'étranger », par M. L. Blanckaert. 

Ce» cours auront lieu dans l'une des 
salles de la Faculté de droW, 50, boule­
vard Vauban. 

Françoise R o s a y à Lille 
Afin de se procurer les ressourc I néces­

saires pour offrir de chauds lainages, cha­
que hiver, aux enfants des écoles les plus 
déshéritée», l'Union française pour le suf­
frage des femmes organise pour le Jeudi 
8 Juin, une grande soirée de bienfaisance 
avec le concours de Mm» Françoise Rosay, 
cinéaste si unanimement appréciée et fé­
ministe sincère. 

M"" François» Rosay sera, le Jeudi 8 
Juin, a 20 h. 45, à la salle du c Rexy s 
et y parlera du cinéma. La conférence sera 
suivie d'un beau film: c Ramuntcho », et 
l'entr'acte réservera une surprise... 

ROUBAIX 
Au « Radio-Ciné > 

Spectacle permanent: les Jeudis, same­
dis, dimanches et lundi», de 14 h. S0 à 
23 h. 30 ; les vendredis de 17 h. 80 a 
23 h. 30. — Prix unique: semaine, 3 fr. 
(enf. 2 Br.): dimanche. 4 fr. (enf. 3 fr.). 
Spectacle d» famille. 46034 

BELGIQUE 

C0LI5ËE 
heures 

PRIX RÉDUITS 
BACH - Elvlre POPESCO 

ALESME dans 

Ion Curé chez les Riche» 
Le meilleur film de Bach 

et le plu» gai 
Ch. VANEL • J. BËRRY dan» 

L'OCCIDENT 
DEUX GRANDS FILMS FRANÇA 

DEMAIN MARDI, à 20 h. 43 
SDR SCENE : 

Ray VENTURA 
ET SES COLLEGIENS 

PROGRAMME ENTIEREMENT 
N O U V E A D ^ ^ ^ ^ ^ 

CA S I N 
KOUBA1X iTél. 157.33) 

MATINÉE à 3 heures 

POUR 4 FRANCS 

IRICHES et L'OCCIDENT av. Ch. V'anei 

CE SOIR: RELACHE. 1 
O L Y M P I A Tg PONT DES PIATS 

IMatinée à 3 h. (Prix réd.) Soirée a 8 h 

F E U X D E J O I E 
HOTEL A VENDR 

DESSINS ANIMES EN COULEURS 

l i s 

À 
CINEMA NOËL R u%aé,U3«y

5 9-)R 

Matinée 3 heures - Soirée 8 heures 

MON CURÉ CHEZ LES RICHES 
L'OCCIDENT 

CARIOCA. Lys - 3 h. • 8 h. 15 

I les Aventures de Tom Sawyerl 
Le Petit Chose - Mickeyi 

L'ECOLE DU CRIME 
PRISONNIERS DE LA BROUSSE. 

Maison des Tramways a T f ^ 
CCfT f avec Victor Francen 
r C*J . et Edwige Feulllère 

~ * avec Joan Crawfori" 
et Briand Aherne 

L e p r i n c e B s m d o n i n 

a a a i a t e à l a d u c a a a e d e M o n * 
La prince Baudouin e»t venu assiste»' 

dimanche, a U fameua» prooeaslnn d u 
Car d'or et au légendaire «Oomba* d u 
Luœeoon», à Mon». 

Accompagne d u général V»n der V»e-
exen, commandant le 1er corps d'armé» 
• • rendit dé» sa descente d u tr»ln royal 
à la collégial» de Salnte-Waudru, «ou» 
les acclamaUona d» la foula. 

Apre» U messe a laquelle 11 assista d u 
trône dressé dans le cheeur, le Jeune 
prince, toujours acclamé, se rendit à 
l'Hôtel de Ville, où 11 assista d u balcon 
• u passag» de la procession d u Oar dtor. 

L'apréa-mldl. le prince Baudouin a pris 
plaisir » «ulvr» les péripétie» amusants* 
e t parfol» angolsaentea d u combat d u 
Lumeçon. 

A COURTRAI 
Parlant des l iens qui unissent 

la Belgique à la Franc», 
M. Robert Gillon, président d a S é n a t , 
a déc laré qne l a Franc* peut compter 

sur l'appui d* tonte In nation belge 
A l'occasion d u dixième anniversaire 

de 1» fondation de la Fraternelle d a 
Se régiment de chasseurs a pied, M. t to-
bert Gillon. président du Sénat belge, 
a prononcé dimanche, à Courtral, u n 
important discours, dan» lequel 11 a dé­
claré notamment : 

« Nous sommes certains d'être aux co ­
tés de la France dans toutes les crise» 
graves qu'elle pourrait traverser. Nos 
deux pays ont le même culte du travail, 
le même amour de la liberté et enfin, 
le même amour de la paix. Je puis TOU» 
affirmer que nous avons la ferme vo ­
lonté d'assurer la paix et de l'Impose* 
s'il le faut. Dana ce domain» spécial, 
la France peut compter sur l'appui In­
conditionnel de toute la nation belge». 

• 

Délivré d'une sciatique 
à 72 ans 

II dort maintenant des nuits entier** 

C'est encore Kruschen qui a délivré cet 
homme de ses atroces douleurs. Lises ce) 
qu'il écrit : < Agé de 73 ans, J'ai eu une 
sciatique pendant plusieurs mois. Je p o u -
val» a peine m: rcher ; Je souffrais a tel 
point que J'étais des nuit» entière» «an» 
dormir. Sur les conseils de mon fil», J« 
pris une c petite dose » de Sels Kruachan 
dan» mon café, tou» les matins. Il y a 
trois mois que Je suis ce traitement, e t , 
maintenant. Je ne souffre plu». Je dora 
mes nuits entières. Aussi, Je recommanda 
Kruachen é tout le monde. » M. B. OU 

De» milliers de lettres, toutes aussi é lô-
gleuses, attestent de la même façon spon­
tanée les effets remarquables de Kruschen 
dans tous les cas de sciatique, lumbago, 
maux de reins, rhumatismes. Essaye» las 
Sels Kruschen. Toutes pharmacies : fla­
cons à 6 fr. 35 : 13 fr. 60 et SO fr. 40. 

; « 
L'ASSEMBLÉE GENERALE 

DU MÉRITE AGRICOLE 
L'assemblée générale e t le déjeuner 

annuel de l'Association amicale de» m e m ­
bres de l'ordre national du Mérite agricole 
du Nord de la France auront l ieu le s a ­
medi 10 juin, a 13 h. 30, a l'netel da 
l'Univers, a Arras. sous ta presldeno» 
d'honneur de MM. les préfet» du Nord »t 
du Pas-de-Calais. 

Les membres de l'ordre, sociétaire» ou 
non, sont priés d'envoyer leur adhésion 
avant le 8 Juin, au trésorier, aux bons 
soins de M. le secrétaire, 14, avenue de la 
Roseraie, a Lille. Souscription: 30 francs. 

S U P Ï Î T S C ^ 
Deanna Dnrbln dans DELICIEUSE 

CALIFORNIE EN AVANT avec John Wayne 

23, rue Gén-Sarrall 

Spectacle 

Permanent 
de 14 b. 30 
à 23 h. 80 

PRIX UNIQUE 

3 fr. ENFANTS 
— 2 U. — 

REX-ROUBAIX I PAX-WATTRELOS 

I Matinée à 15 h. 15 h. et 20 h. — 

JOUEUR D'ECHECS 
avec Françoise ROSAY - Conrad VETO 

Le Fils du Sheriff 

CiSS^asSE 
31, Rue Nationale, Tourcoing (Tél. 74) 

L'ECOLE DU CRIME 
ou ECOLE DE REDRESSEMENT 

Prisonniers de la Brousse 
Mat. 15 h. - Soirée 20 h. 15 (Prix réd ) 

Rue des Champs fe^MS 
L'ECOLE DU CRIME 

Prisonniers dans la Brousse - 1 Attraction. 

V. FRANCEN - O. MORLAY - P.-R. WTLLM 

ENTENTE CORDIALE 

r i M C T U C A T D C A " D m Gust.-Dron 
L s i l C " l I U A l l \ £ Tourcoing (T. SJKn 

I 
J. 15 h. 15 (Tarit réd.) et 20 h. 
fe.T Francis LATQRffADl 

Errol Flvnn dans 
LÉ RETOUR AU PARADIS 

Cl. Dauphin, M. Morgan, V. Roi 

ÂD3 
manress 

LES ACTUALITÉS MONDIALES 
LA TRAGEDIE DU « SOUALUS s 

Le premier reportage filmé du drame, 
apporte par < l'Atlantlc Kllpper *. 

CHATEAUX DE LA LOIRE 
Un merveilleux voyage dan» une des 

plu» Jolies contrées de la Franc». 

FEMELLES MEURTRIÈRES 
Superbe documentaire sur la Ha 
animale, nous montrant certaine» 

cruautés de la nature. 

LES TROIS PETITS CHATS 
Joli dessin animé en couleurs. 

COURSES DE LÉVRIERS 
Du sport - De l'agilité - De la grée» 

l ' TROIS GRANDS NOMS 
M i c h e l S I M O N 

J e a n - P i e r r e A U M O N T 
e t M e g L E M O N M E R 
dans une merveilleuse production 

française de haute valeur 

BELLE ETOILE 
Une superbe comédie qui aille la 
sensibilité a l'humour, enfin u n 
spectacle extrêmement agréable et 

divertissant. 
DEBUTS PE SPECTACLE : 

14 h. 30 — 17 h. 10 — 19 u. 50 
JEUDI PROCHAIN 

CHANGEMENT DE PROORAM1Œ 
PERMANENT d» 14 h. 30 a 23 h. S*. 

* FeaiBeton dn « Journal d e R o n b a i z » dn lundi 5 juin 1 9 3 9 . — N 3 1 . * 

^IMénlaméite 
MAXIME 

LA TOUR 
— J» n e l'aime, répondit franchement 

Odette , que parce que m a mère l'aime e t 
que Je lui ferais trop de peine ai Je m e 
refusais à l'y suivre. 

— D * sort* que al vous étiez, pour une 
cause o u pour une autre, obligée d'y 
renoncer complètement, vous n'auriez 
aucun regret, aucune souffrance ? 

— Je ne crois pas... Peut -ê tre un léger 
regret, mai s aucune souffrance. J'en suis 
certaine. . . Les sat isfact ions mondaines 
• o n t i w s s a i t i n a et l'impression qu'elles 
laissent s* dissipe bien vite. Pour mieux 
m * fa ire comprendre. J'ajouterai que 
certaines soirées de famil le o n t produit 
sur moi une émotion plus intense et sur­
t o u t autrement durable que les plus bril­
lant** soirée* auxquelles J'ai assisté. 

— J* Yoas al parfai tement comprise, 
MailjsiiinlaaUr e t Je constate arec plaisir 
qne n o u s avons tou* la* deux, aur o* 

point, comme sur beaucoup d'autres, la 
m ê m e façon de voir et de sentir. 

Puis , c o m m e s'il craignait d'avoir trop 
bien fa i t comprendre à la Jeune fille 
qu'en raison de la communauté de leurs 
goûts Ils feraient u n ménage idéal, J e a n 
d'Altairac changea brusquement de c o n ­
versation. 

Mais le soir m ê m e , e n dinant avec M"« 
de Bolrannes. 11 déclarait à la comtesse : 

— M a chère tante , vous avez eu la 
m a i n heureuse e n m e présentant M"* de 
Pomerolles... e t s i vous avez toujours le 
même désir de m e marier, vous pouvez, 
m a i n t e n a n t que nous nous connaissons 
mieux, l'un et d'autre, précipiter les évé­
nements . Je vous laisse carte blanche ! 

Le lendemain. M"* Marnais convoquée 
seule auprès de la comtesse par un pneu­
matique de cette dernière, apprenait avec 
ravissement l 'heureux résultat d* s o n 
Intrigua. 

— Vous pouvez à présent pressentir 
votre fille, déclara Mme de Boirannes, à 
mille l ieues de se douter que, sur ce 
point, le nécessaire éta i t fa i t depuis l ong ­
temps... Parlez éga lement de nos porjets 
à votre mari , en trouvant e n m ê m e temps 
un m o y e n de m e faire faire s a c o n n a i s ­
sance... car Je ne voudrais pas, le Jour 
où Je déciderai d'aller lui demander la 
m a i n d'Odette pour m o n neveu, m e trou­
ver en présence d'une figure nouvelle 
pour mol... 

Noémie s'empressa d'acquiescer à c e 
désir e n promettant qu'avant peu la pré­
sentat ion demandée par la comtesse 
aurait é té faite . 

Elle avait, e n effet, son Idée a ce sujet. 
Et le soir même , quand le* deux Jeunes 

filles, u n e fols retirées d a n s leurs c h a m ­
bres respectives, elle se trouva seule avec 
t o n mari, elle lui dit s a n s autre p r é a m ­
bule : 

— Mon ami . J'ai une très grande et 
très bonne nouvel le à rapprendre : 
Odette va être sous peu demandée e n 
mariage. 

M. Marnais qui s'apprêtait à se dévêtir, 
sursauta brusquement e n e n t e n d a n t ces 
m o t s : 

— D e m a n d é e ? par qui ?... fit-il briève­
ment . 

— Devine un peu. 
— Non... dis- le mol sans m e faire 

chercher inut i lement . I l s'agit d'une 
chose assez sérieuse pour que tu m e ren­
seignes au plus tôt. 

M » Marnai» prit u n t e m p s pour m é ­
nager s o n effet, puis déclara tout à coupt 

— Le vicomte J e a n d'Altairac, neveu 
de la comtesse de Boirannes . 

— Le vicomte Jean d'Altairac, répéta 
m a c h i n a l e m e n t l e père Marnais, 

Puis , se souvenant tout à coup : 
— J'y suis... c'est ce Jeune h o m m e dont 

vous m'avez u n jour parlé, Odette e t toi, 
e n m e fa i sant le plus grand éloge... 
l 'ancien chef de Rose. 

— Lui -même. 
— Mais.» vous l'avez donc revu ? 
— Presque tous les Jours depuis un 

mois . 
— T u ne m'en as rien dit... 
— C'était inutile, Je n e voulais pas te 

donner u n espoir prématuré. 
— O h I tu sais , mol, fit benoîtement le 

brave homme.. . J* n* m e serais cer ta ine­
m e n t p a s m o n t é l a t ê t* à l'Idée d u m a ­
riage possible d'Odette avec c e Jeun* 
nomme.. . Et ce n'est pas parce qu'il es t 
v icomte que J'aurais é t é ébloui de t o n 
projet... 

Noémie haussa les épaules. 
— Quelle â m e roturière que l a t i enne I 
— F " ri», poursuivit le chef-comptable 

sans relever l'ironie de sa femme, puis ­
que v icomte 11 y a. Je ne d e m a n d e p a s 
mieux que de l'accepter pour gendre, s l l 
plaît à Odette . 

— S'il lui p la î t I C'est-à-dire qu'elle 
l'adore ' affirma Ma» Marnais avec as su­
rance. 

— Elle t e l'a di t ? 
— Non... mais cela crève les yeux. C'est 

comme pour Rose avec Léon Durleu... u n 
coeur d e m è r e n e s'y trompa p u 1 

— Alors t a n t mieux I Mais tout d e l 

même, a v a n t de recevoir la demande e n 
question, je ne serais pas fâché de c o n ­
naître un peu le jeune homme.. . e t m ê m e 
de prendre m e s rense ignements ? 

— Tes renseignements 1 s'indigna 
Noémie, tes renseignements! comme pour 
arrêter une bonne ! T' imagines-tu donc 
que j 'aurais prêté l'oreille aux Intentions 
de cette bonne comtesse.. . 

— A h I c'est el le qui a conçu c e projet, 
interrompit M. Marnais. 

— Evidemment ! Suls-Je une femme à 
courir après u n gendre ! déclara Noémie. 
avec un superbe aplomb. Mais laisse-mol 
achever : t ' imagines-tu que j'aurais cédé 
au désir de M « de Boirannes si Je 
n'avais eu par Rose des renseignements 
assez édifiants sur son compte : un tra­
vailleur, un c œ u r d'or, une nature d'élite. 

— Enfin, tout c e qu'il faut pour faire 
un mari accompli, acheva M. Marnais . 
E h bien I t u avais raison, e t voici une 
très heureuse nouvelle. Mais J'en reviens 
à m o n idée, U faut qu'avant toute chose. 
Je connaisse ce Jeune homme. 

— Et tout d'abord sa tante, à qui 11 
serait grand temps que Je te présente... 
C'est Justement c e dont Je voulais te 
parler. 

— A la bonne heure ! fit M. Marnais 
qui, nature l lement ordonné e t logique, 
a imait bien que les choses se fissent avec 
méthode.. . Présentat ion de la tante , puis 
du neveu... e t enfin demande régulière... 
Seulement . Je prévols ce qui va se passer, 
11 faut que J'aille faire une visite k t a 
comtesse de Boirannes . 

— E t ce la f ennuie , grand sauvage. 

— TJn peu... 
— Eh bien I rassure-toi... J'ai pensé à 

toi... e t au lieu de te conduire chez la 
comtesse, je vais la faire venir ici. 

— Mais, oui, excel lente Idée. 
— I l y a assez longtemps, en somme, 

que Je suis son invitée e t 11 faut qu'a 
m o n tour Je lui fasse une politesse. Nous 
al lons donc organiser pour d imanche 
prochain un pet i t t h é familial auquel 
nous la convierons... On Invitera M. 
Robert Bourdet qui, e n somme, lui a pré­
senté Odette e t qui doi t être à l'honneur 

— C'est cela... e t il faudra inviter aussi 
Léon Durleu. T a n t pis, pour ee qu'en 
penseront les Barquand I A cause d'eux, 
tu m'as fa i t tenir ce garçon beaucoup 
trop à l'écart depuis u n certain temps, 
e t ce la n'avance nul lement n o s affaires, 
car il ne se presse vraiment pas de se 
déclarer, celui-là. 

— E h bien 1 soit , t u l'inviteras aussi. 
— Ah ! si on pouvait faire les deux 

mariages e n m ê m e temps I Quelle belle 
f ê t e ! 

— C'est cela I approuva Noémie qui 
songeait déjà que le faste dont serait 
forcément entourée la noce d'Odette 
aiderait aussi à rendre moins voyante la 
médiocirté du mari de Benjamin*- . Mais 
nous n'en sommes p a s encore là— R e v e ­
nons à notre thé. T u vas dés demain 
commander les cartes de visite gravées à 
c e nom : M. e t Mme de Pomerolles. 

Le chef -comptable sursauta : 
— M e t M"* de Pomerol les I s'écria-

t - l L . Mais t u n'y pansas pas , Ifoémla, J * 
m'appeu* Marnais , e t ai J'ai consenti à 

ce qu'Odette c h a n t â t sous t on n o m d e 
famille, 11 m e semble mut i le qu'à m o n 
tour Je m'en affuble. J e respecte Infini­
m e n t tes ancêtres, m a i s j e n'éprouve p a s 
le besoin de les substituer aux miens . 

M » Marnais avai t laissé son mar i 
parler tout e n Jetant sur lui u n regard 
chargé de la plus profonde commiséra­
tion. 

Quand il eu t fini, e l le reprit : 
— Quel drôle d'homme tu fais I Alors 

tu t'imagines qu'après avoir é té présenté 
à M m de Boirannes, Odette e t moi , s o u s 
le n o m de Pomerolles. nous al lons tout 
à coup lui apprendre que nous nous 
appelons bêtement Marnais . . 81 t u veux 
faire manquer un mariage qui doit faire 
le bonheur de ta fille, 11 n'y a pas autre 
chose à faire. 

— J e n e demande pas mieux que e* 
mariage se fasse, mai s je ne veux p a s 
que ce t t e supercherie dure plus l o n g ­
temps. Je trouve m ê m e qu'elle a déjà 
trop duré, car je m'imaginais que t u 
avals fini par faire connaître t on vér i ­
table é ta t civil. Et c o m m e il faudra t o u ­
jours qu'il soit révélé, n e serait-ce qu'au 
m o m e n t d e l a publication d e s bans— 

— Qui te di t que, c e Jour-là, nous nous 
appellerons encore Marnais ? 

— He in ? s'écria l e chef-compta**» 
ahuri. 

— Bien sûr ! nous n'avons qu'à t a i n 
d'ici l à le nécessaire pour traaatassnar 
Marnais en de Pomerolles. I l m * *n**sa» 
que o s n * doit pas etr* compilera* ! 

(Ai 
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